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RUDOLF VOGT

L'industrie
dans le canton de Glaris

L'industrie dans le Bas-Pays et le
Centre du canton de Glaris

« L'industrie en équilibre avec la
nature » constitue le principal slogan
des Glaronnais du Bas-Pays et du Centre.

L'imagerie traditionnelle montre
toujours des gros bourgs et villages
situés tout au long de la Linth. Cependant,

en raison des excellentes possibilités
de communication et d'habitation,

de nouveaux centres d'activités se
sont créés ces dernières années et le
développement de cette région s'est
accéléré. Là où au siècle dernier dominait

encore l'industrie textile, les structures

ont passablement changé. Un
grand nombre d'industries modernes
de taille moyenne, appartenant à toutes

les branches d'activité, forment
maintenant l'essentiel de la force
économique du Bas-Pays et du Centre du
canton.

Bilten et Niederurnen

Dès que l'on pénètre dans le pays de
Glaris, à Bilten, on voit de nouvelles
installations industrielles, comme
l'importante fabrique de viande et de
saucisses des « Frères Kunz » et le
département « Plastiques » de la maison
« Wanner AG, Horgen ». La maison
mère de l'entreprise multinationale
« Eternit SA » se trouve à Niederurnen,
ainsi que l'importante entreprise de
textiles « Fritz et Caspar Jenny, Ziegelbrücke

».

Oberurnen et Mollis, centres d'habitation

Oberurnen et Mollis sont en premier
lieu des communes d'habitation, bien

que l'on y trouve quelques entreprises
des branches métallurgie, textile et
appareillage.

Näfels pour l'industrie d'exportation

A Näfels se trouve l'ancienne fabrique

de textiles « Fritz Landolt AG ».
Cette entreprise a su, en diversifiant sa
production et en modernisant à temps
son parc de machines, procéder elle-
même aux modifications de structures
nécessaires. La nouvelle usine de la

fabrique de machines et fonderies
« Netstal SA » est également implantée

à Näfels. Cette société est spécialisée

dans la fabrication de machines
pour le travail des matières plastiques
et constitue sans doute la plus importante

industrie d'exportation de Glaris.

Netstal est très industrialisé

Netstal est la commune du canton la

plus industrialisée.
On y compte :

• La « Fabrique de Chaux Netstal »,
fournisseur important de l'industrie
suisse ;

• la fabrique de produits métallurgiques

«Alfred Stöckli & Fils », dont
les produits ont un renom international

dans le domaine des articles
de cuivre, des articles de ménage et
des articles en plastique;

• la fabrique d'engrenages « Sauter,
Bachmann & Cie » avec son
département pour la construction de
locomotives ;

• l'entreprise textile « Spälty & Cie »,
ainsi que d'autres entreprises plus
petites.

Glaris est aussi un centre artisanal

A Glaris, il n'y a pas de grande
industrie. La capitale du canton héberge
principalement les Autorités, les tribunaux

et les écoles. A côté de deux
entreprises de taille moyenne, la fabrique

de meubles « Horgen-Glarus » et
l'imprimerie de tissus « Hohlenstein »,

un grand nombre de chefs d'entreprise
indépendants attestent de la diversité
des services offerts à Glaris.

Ennenda

Ennenda est le siège de la fabrique
d'appareils « Knobel & Cie », producteur

international de transformateurs et
de commandes à distance.

L'industrie dans l'Arrière-Pays et le
Sernftal glaronnais

L'Arrière-pays et le Sernftal glaronnais

comprennent 17 communes
politiques, dont deux seulement, Linthal et
Schwanden, comptent plus de 1 000
habitants. Cependant, l'industrialisation
de cette région, qui compte 32 entreprises

industrielles, est très importante.
Sur une population de 11 884
habitants, l'industrie occupe 2 791 travailleurs

(24 %).

Environ 5 200 habitants de la région
travaillent dans l'industrie, l'agriculture,
les arts et métiers et les services.

Près de la moitié de toutes les entreprises

industrielles s'occupent de tex-
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tiles, et la région a beaucoup souffert
de la récession des années soixante
dix. Beaucoup de jeunes ont émigré et
la population a vieilli.

Partant de l'idée qu'il fallait faire face
à cette situation par une politique de
développement très précise, un groupe
de planification régionale a été créé.
L'objectif de cette planification a été
de maintenir, au moins dans leur
ampleur actuelle, l'industrie et
l'artisanat et d'obtenir une meilleure
diversification des entreprises. Parallèlement,

l'aménagement touristique et
des centres de services a été accru.
D'excellentes conditions ont d'ailleurs
été rapidement réunies, par exemple le

nouveau téléphérique de Mett à

Schwanden, les Sportbahnen à Elm et
un centre commercial à Schwanden.

Cette région prend elle-même aussi
l'initiative de contrecarrer la mauvaise
évolution démographique. L'Association

industrielle de l'Hinterland a mis
sur pied, il y a quelques années, d'entente

avec les autorités cantonales,
une campagne visant à acclimater
dans la région des réfugiés tibétains.

Quelques entreprises

Les entreprises électriques « Linth-
Limmern AG », constituent pour Linthal
un apport économique important. La
filature de coton « AG. Hch. Kunz » et
la filature et teinturerie de laine « Bebié
AG », la filature de coton « Schüler &
Cie », les tissages de laine « Riiti AG »,
à Riiti, l'entreprise textiles « Legier &
Co » à Diesbach et, enfin, la fabrique
de tissus « Hefti & Cie AG » à Hätzingen

se sont réunies pour former
l'Association industrielle de l'Hinterland.

A Leuggelbach existe également
une entreprise textile, « R. Schitter et
Co AG ». A Schwanden, au centre de
cette région, se trouve l'entreprise la
plus importante de l'arrière-pays gla-
ronnais et l'une des plus grandes du
canton : la « Therma S.A. » fabrique
d'appareils ménagers électriques, qui à
elle seule occupe 500 personnes à
Schwanden. Cette entreprise a réussi,
grâce à la qualité et à la forme de ses
produits, à devenir l'entreprise la plus
importante de cette branche en Suisse.
Les « Entreprises Électriques Sernf-
Niedernbach » n'enrichissent pas
seulement la région de Schwanden du
point de vue économique mais aussi
en matière de tourisme, grâce à leur
lac artificiel à Mettmen dans la région
du Kârpf. Parmi les entreprises de la
métallurgie, plus petites, qui produisent
des articles très spécialisés, il y a lieu
de citer la fabrication de produits pour
I industrie textile ainsi que la construction

de téléphériques. Outre la filature
« Textil AG » on trouve également à
Schwanden une imprimerie de textile
«F. Blumer & Cie». Dans le village

voisin de Mitlödi se trouve l'imprimerie
de soie « Mitlödi AG ». Deux imprimeries

de textile fabriquent des exclusivités

très à la mode et exportent les
90% de leur production. A Mitlödi, la
maison « Protochemie AG » est devenue

en peu de temps l'une des plus
intéressantes entreprises de la branche
pharmaceutique et cosmétique.

A Engi les « Tissages Réunis Sernf-
tal » (Vereinigte Webereien Sernftal) se
sont spécialisés dans la production de
tissus éponge en coton, alors qu'à
Matt une ancienne entreprise industrielle

a été transformée en camp
militaire. Enfin, l'entreprise des « Sources
minérales d'Elm » s'est encore agrandie

ces dernières années.

Un produit typiquement glaronnais : le schabziger

Le schabziger glaronnais est connu depuis des siècles. La matière première
entrant dans sa composition est le « ziger » blanc. Lorsque la graisse du lait est
extraite au centrifuge, il reste le petit-lait albumineux qui n'est pas du tout
sans valeur. Le fromager le chauffe dans de grosses chaudières et y ajoute l'acide

de lait, liquide verdâtre contenant certaines bactéries provoquant le caille-
ment. L'albumine se sépare en flocons blancs et ce qui reste est le sirte ou
« Schotte ». Le ziger blanc est retiré de celui-ci avec des puisoirs en bois et
déposé dans des tonneaux, où le sirte restant est éliminé par le poids de grosses

pierres. Après une fermentation de plusieurs semaines, le ziger est mûr et il
est transporté en sacs à la fabrique.

Le trèfle «Zigerklee» (melilotus coerulea) est cultivé dans la March, région
du canton de Schwyz des bords du lac de Zurich, mais aussi un peu dans le
Bas-Glaris. Cette herbe très aromatique a été importée de l'Asie Mineure,
entre les 11e et 13e siècles, par les Croisés. Les religieux glaronnais ayant
appris à la connaître au cloître de Säckingen, où elle était cultivée en même
temps que beaucoup d'autres herbes, ils la plantèrent dans la région inférieure
du canton de Glaris pour l'avoir sous la main.

Cette plante présente une certaine analogie avec la luzerne, mais les fleurs
sont bleues et non violettes. Ce trèfle ne doit pas atteindre la floraison et il est
coupé lorsqu'il a approximativement 10 cm de hauteur, puis il est séché et
réduit en une poudre très aromatique. Au ziger blanc, salé en fabrique pour le
conserver, est alors ajouté un mélange de plantes contenant aussi cette poudre
de trèfle. Et c'est dans ce mélange que réside le grand secret de la fabrication
du schabziger glaronnais. La masse qui, ensuite de l'adjonction d'herbes, a pris
une teinte verdâtre, est broyée par de grosses meules, puis râpée et ensuite
moulée dans les petits cônes tronqués connus qui, jadis, étaient en bois. Ces
cônes, appelés « Stöckli », doivent sécher lentement pour assurer leur conservation.

Au 17e siècle déjà, le schabziger est vendu aux ménagères d'Allemagne et de
Hollande par de gais colporteurs glaronnais. Il est devenu, aujourd'hui, un
important article d'exportation. La moitié de la production est vendue comme
spécialité aux gourmets des cinq continents.

En 1429, le schabziger peut être obtenu sur le marché de Zurich et, au
temps du chroniqueur Johannes Stumpf (1500-1578), il est déjà considéré
comme « une marchandise excellente ».

La Landsgemeinde de Glaris décida en 1463 que le schabziger devait être
fabriqué bien et proprement, bien pilé et salé. Son emballage devait être muni
du « propre signet du fabricant » gravé au feu dans l'écorce, avant d'être mis
en vente.

Le médecin et naturaliste zurichois Conrad Gessler a décrit, le premier, la
fabrication du schabziger dans une brochure publiée en 1541 et intitulée « De
lacta et operibus lactariis ».

La première fabrique de schabziger, une « Zigerriibi », est recensée en 1594
déjà. En 1715, le médecin Conrad Schüttler en fait l'objet d'une dissertation,
dans laquelle il désigne le schabziger comme le fromage vert à râper des
Glaronnais. Il l'ordonne comme remède contre l'anémie, les saignements de nez,
les faiblesses stomacales, la constipation, les fièvres intermittentes, les rhumatismes

et comme préventif contre l'apoplexie, l'hydropisie et les maladies de
l'esprit.
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